
slione che essi hanno già da tanto tempo definita ? —  

Ma ciò basti per ora.

Abbiamo altrove accennalo come e perchó il governo 

veneto si desse poca briga riguardo ai costumi. Se 

avessimo a dar ascollo aH’Amelot, il consiglio dei Dieci 

avrebbe a bella posta favorito nei preti il libertinaggio 

per ¡screditarli in faccia al popolo, onde così scemare 

la loro influenza, ed avere poi un pretesto di cavarne 

danari senza ricorrere a mezzi coercitivi, e per potere, 

all'occasione, più facilmente ottenere dal papa la sop­

pressione di qualche monastero e venderne i beni a 

profitto dello Stalo (1). Ed anche il Daru osserva come 

il governo veneto slimasse conveniente il lasciar che il 

clero avesse bisogno d ’ indulgenza onde poter tenerlo

(1) « Le sénat tire encore un autre avantage du libertinage des ec­

clesiastiques , savo ir , de les discréditer parmi le peup le , qui , tout 

aveugle et corrompu qu’il est, ne laisse pas de voir leur ignorance et 

de haïr leurs débauches. A in s i , leurs mauvaises humeurs ne sont fort 

à craindre, étant certain que le peuple n ’écouteroit, ou du moins ne 

suivroit pas volontiers des gens, dont il fait peu de cas , et qu’il con-

noit incapables de bien conduire une entreprise......  A joutez à ce la ,

qu’il se sert toujours du prétexte spécieux de leur méchante vie et du 

scandale qu ’elle donne au p ub lie , pour obtenir plus aisément du pape 

la suppression de leurs monastères , et la vente de leurs biens à son 

profit. E t  pour ce qui regarde la conduite déréglée des religieuses, 

c’est un mal nécessaire qu’il faut dissimuler , pour ne mettre pas au 

désespoir tant de filles que les nobles jétent tout les jours, par force 

dans les couvcns, où elles ne feroient jamais profession, si elles ne s’y 

trouvoient plus heureuses q u ’à la maison de leurs pères. I l est bien 

vrai que l ’on ne devroit pas les forcer à prendre un genre de vie, où 

elles n’ont nulle vocation; mais si l’on considère le penchant qu’elles 

ont, la plupart, au libertinage , leurs infames amours avec des valets, 

et d autres saletez abominables, qui feroient rougir le papier de honte
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